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On a vu que l'honorable M. Lau-
rier a en quelque sorte bravé la mi',jo-
rité du caucus. Il n'est plus le même hiom-
ie; on nous l'a " changé. " Lui, le libéral
le la belle école des Fox, des Burke et des

Macaulay, il est sur le point de devenir
nutocrate, de commettre cette profonde
hérésie, sous un gouvernement responsable
qui est de nier le droit aux mandataires
duii peuple dire leur mot dans la gestion
(les affaires publiques.

Quantwn mutatus ab illo !

Une réflexion bien nature de l'Homme-
hital :

" Je n'ai fait aucune promesse à M. Chapleau,
mais je lui ai donné des espérances qui l'ont
empêché de prendre part à la lutte. C'était une
wanuvre et il faut bien peu comprendre la
tttique 1 our s'objecter à cette manoeuvie.''

Quelle belle leçon de moralité politique
à donner à notre peuple

Dans sa réponse à M. Beausoleil, l'hon.
Pîeiier-Ministre dit qu'il avait en de
iionbreuses entrevues avec des li ibérauinx
iiiiportants qui l'avaient édifié sur le
conpte de son fétiche. Il aurait pu emn-
ployer une autre expression et dire que
c'était une procession.

M. Laurier dit qu'aussi longtemps qu'il
sera le chef, il voudra bien écouter les re-
présentations qui lui seront faites, mais
qu'il suivra son propre jugement.

Ce qui veut dire: Tarte restera, dût le
eiel s'écrouler.

M. Angers, député de Charlevoix, ne
est pas gêné pour denmander que j ustice

sit rendue aux Canadiens dans les divers
départements.

Les trois initiales qui manquaient ven-

dredi umatin au bas d'une nomination ont-
elles été apposées avant'l caucus ? Nous
n'en savons rien, mais il est avéré que M.
Savard, député de Chicoutimi, n'a pas dit
tn mot.

Ce qui doit flatter M. Chapleau, c'est la
PE'rrrE MANoUvRE de M. Tarte.

**e
M. Nantel peut-il nous dire en moins

de trois colonnes, ce qu'il pense de la
ooalition ?

Le Soleil est enchanté de ce qui s'est dit
au caucus. Il publie un long artrele sur
lequel nous reviendrons, car il prête sin-
gulièrement à de piquantes réflexions.
Contentons-nous, pour aujonurd'hui, de
ces quelques lignes, qui sont la tête et la
queue de l'écrit:

Avec quel soulagement les libéraux, par tout
le pays. apprendront que la députation libérale
s'est réunie deux fois cette simaine, à Ottawa
pour exposer aux ministres, dans l'intimité, le
griefs que suscite malheureusement la régie in-
terne du parti !

]Et cela à la demande même de M. Laurier,
qui se montrait anxieux de faire répéter ces
plaintes et d'entendre les explications que l'on
avait à donner.

..........b*O ............

Nul doute que l'effet en sera salutaire. Il était
temps, car il ne faut pas oublier que, d'ici à deux
ans, le gouvernement n'aura pas besoin seule.
ment des sympathies platoniques du public, mais
des bras vigoureux de ses milliers de partisans
enthousiastes qui l'ont porté au pouvoir le 23
juin.

Comme nous aurons à revenir sur ce qui
s'est passé à ce caucus nous nous borne-
nerons,quant à MM. Beiusoleil et Préfon-
tane, à dire que ces deux députés ont
vaillamment donné la note juste.

VIEUX-ROUGE.


